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Bulletin d’information de l’Église protestante unie de l’Étoile

Après ces derniers mois de stage passés à vos côtés,  
on m’a demandé de vous livrer le regard d’une nouvelle 
venue sur l’Église de l’Étoile. Mais peut-on vraiment 
parler de « premières impressions », tant la renommée 
de l’Étoile la précède ? Désormais une référence dans 
le paysage paroissial français, son rayonnement atteint 
les protestants francophones jusque dans des contrées 
lointaines. Ce stage ne se limite pas à la découverte d’une 
paroisse : il conduit aussi à se poser une question plus 
large, qui traverse bien des Églises aujourd’hui – comment 
croire et témoigner de façon audible sa foi dans un monde 
contemporain et sécularisé ?

À l’Étoile, la réponse passe d’abord par un positionnement 
théologique assumé : une théologie rationnelle et éclairée, 
revendiquant une religiosité intelligente, ouverte d’esprit 
et au monde. Ici, toutes les questions sont permises : on 
croit en toute liberté, sans qu’une position libérale ne 
devienne pour autant un nouveau dogme. On y trouve 
l’expression d’une foi réformée traditionnelle dans sa forme 
et audacieuse dans son contenu. Il ne s’agit pas seulement 
d’un enseignement dispensé une fois par semaine du haut 
de la chaire, mais de deux pasteurs qui témoignent de 
l’Évangile dans tout ce qu’ils entreprennent, notamment 
à travers un ministère digital important.

À l’Étoile, « la comm’ » n’est pas un supplément 
mais une manière d’être présent au monde, là où les 
personnes cherchent, écoutent et s’informent. Si l’Église 
a traversé les siècles, c’est en sachant toujours se saisir 
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des moyens de son temps pour annoncer l’Évangile : des 
épîtres pauliniennes à la propagation de l’étincelle de  
la Réforme, attisée par l’imprimerie. « Au commencement 
était la Parole », dit le prologue de Jean, peut-être notre 
témoignage consiste-t-il d’abord à savoir utiliser les outils 
de notre temps pour qu’elle puisse circuler, être partagée 
et prendre vie parmi nos contemporains. À l’Étoile,  
la communication reste toutefois à sa juste place : jamais 
une fin en soi, mais toujours un moyen pour que l’Évangile 
résonne avec clarté dans le brouhaha de l’ère digitale.  
Cette Parole est aussi portée par vous tous : une 
communauté vivante de bénévoles et de fidèles, chercheurs 
de sens, qui donnent chair à ce qu’ils ont reçu à travers  
l’énergie et  le temps consacrés à votre paroisse.

Enfin, l’Étoile est indéniablement synonyme de qualité. 
Le souci du détail prime, la sobriété réformée n’est pas 
à confondre avec médiocrité ! L’Étoile est un paquebot 
construit dans la durée, qui a su naviguer sur les eaux 
troubles de la déchristianisation, des pandémies et de 
la digitalisation, en ajustant son cap avec savoir-faire.  
Son bon fonctionnement suppose, à la passerelle, un 
équipage fidèle, attentif aux équilibres internes comme 
aux conditions extérieures. Rien n’est laissé au hasard, et 
pourtant rien ne paraît artificiel.

Merci pour cette année de stage parmi vous. Que l’Esprit 
continue de souffler sur l’Étoile, afin qu’elle éclaire encore 
longtemps ceux qui cherchent leur chemin.

Assemblée du Désert : 
week-end organisé dans  
les Cévennes  
p. 5

Histoire : 
la chapelle du temple  
de l’Étoile 
p. 6

Portrait :  
rencontre avec Gaspard 
Defferrière
p. 4

L’Étoile, une Église qui parle à notre temps
Par Phoebe Woods, stagiaire à l’Étoile et pasteure à l’Église protestante française de Londres
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Le Paradis, le « jardin d’Eden » (c’est-à-dire le « jardin 
des délices ») n’est pas une sorte de récompense post 
mortem pour ceux qui auraient été bien sages, mais, pour 
dès aujourd’hui, le bonheur, la paix et l’accomplissement 
dans la présence de Dieu.
Que l’idéal de vie présenté par la Bible soit à l’image d’un 
jardin est très intéressant. Un jardin est un lieu de l’action 
conjuguée de Dieu et de l’homme, c’est une organisation 
intelligente du naturel. Et il est vrai que notre vie peut 
être comme un champ en friches, un champ de batailles, 
un champ de monoculture s’étendant sans limites dans 
un ennui infini, une jungle impitoyable dans laquelle se 
débattent des forces cruelles et contradictoires... ou jardin 
de délices...
Avec l’image du jardin, le livre de la Genèse nous montre en 
plus quelques propriétés de cet idéal de vie, particularités 
qu’un jardin a par rapport au monde purement matériel.

La vie comme un jardin centré

D’abord, il a un centre et en ce centre est planté un 
arbre, l’arbre de la Vie. C’est là remarquable, parce  que 
naturellement, le monde matériel n’a pas de centre.  
La surface de la Terre n’a pas de centre, l’Univers non plus, 
le monde matériel n’est centré sur rien. Or il est essentiel 
que notre vie, à l’image du Paradis, ait un centre. C’est ainsi 
que l’on peut échapper à un certain relativisme prétendant 
que tout se vaut, ou mettant tout au même niveau. Il faut 
se poser la question fondamentale : « qu’est-ce qu’il y 
a dans ma vie qui est différent du reste, qui la définit et 
qui l’oriente ? » Ou autrement dit : « Quelle est ma foi,  
le cœur de ma conviction, le centre vital et directeur de 
mon existence ? » Oui, l’essentiel est qu’il y ait précisément 
une foi, un centre informant, une conviction. Le pire 
serait de n’avoir rien, pas de centre, pas d’organisation.
Mais cela ne veut pas dire non plus que l’on puisse 
prendre n’importe quoi comme centre pour notre vie.  
Se tromper de centre représente un danger, c’est le risque de 
perversion de la foi, parce qu’il peut y avoir des mauvaises 
fois, des croyances qui empoisonnent la vie et qui peuvent 
nous conduire au désabusement, au scepticisme ou au 
désespoir. C’est pourquoi il est dangereux de dire que tout 
ce qui compte c’est d’avoir la foi, en ne cherchant pas à 
expliciter intelligemment cette foi. La foi du charbonnier 
peut être calamiteuse, pour grande qu’elle soit.
C’est ce que l’on voit dans la discussion entre Eve et le 
Serpent, image de la perversion.

Que mettre au centre ?

Dans le texte de la Genèse, un seul arbre est au centre, 
l’arbre de la Vie. Or Eve, en parlant de l’interdiction de 
manger l’arbre de la connaissance du bien et du mal, 
prétend qu’il serait aussi au centre, et c’est là qu’elle se 
trompe. L’arbre de la Connaissance n’est pas l’arbre de 
Vie, et il n’est pas au centre. C’est elle qui le met au centre.  
Cet arbre, c’est celui qui représente la prétention pour 
l’homme de déterminer par lui-même et en fonction de 
ses propres critères ce qui serait bien ou mal (et non pas 
par rapport à Dieu, à l’universel, ou aux autres).
Là est le péché originel : mettre comme centre directeur 
de sa vie son propre désir, son plaisir, sa prétention à 
l’autonomie. Dire : « le centre de ma vie, c’est de faire ce 
qui me plait... » est évidemment le plus grand des dangers. 
On sait ce qui s’ensuit pour Adam et Eve : pas vraiment des 
punitions, mais des conséquences fâcheuses : souffrance, 
obnubilation de la mort, peine, et surtout être exclus des 
délices, du bonheur, de la paix, et d’être coupés de la Vie.
L’Evangile a une proposition : l’arbre de Vie à mettre au 
centre, c’est le Christ, chemin, vérité et vie !
On peut trouver une illustration de cela dans l’Evangile, 
lorsque Jésus est présent aux Noces de Cana (Jean 2),  
il sera pour tous ceux qui sont là une source renouvelée 
de vie et de joie. Mais il faut pour cela deux conditions : 
d’abord qu’il soit présent, invité, disponible, ensuite qu’il 
soit mis au centre, qu’il devienne un principe actif, et 
pour cela il faut que l’on s’adresse à lui pour lui demander 
d’agir afin de pouvoir cueillir ses fruits. Alors le Christ 
devient actif et source de vie. Source qui n’apporte en fait 
rien d’extérieur, mais qui transforme la réalité existante.  
La force de Dieu comme centre vital est de transformer  
la survie (eau) en joie de vivre (bon vin). Dans les deux 
cas, il y a le même acte (boire un verre d’eau fade ou boire  
un verre de champagne est bien le même acte), mais il y 
a une différence radicale dans la façon de vivre cet acte, 
quelque chose de l’ordre de la qualité qui change tout. 
Pour cela, il faut que le Christ soit là... et qu’il ne soit pas 
qu’un simple invité dans nos vies, un arbre parmi tant 
d’autres dans la forêt de nos préoccupations et de nos 
soucis, mais qu’il soit au centre, que ce soit lui qui oriente, 
qui donne sens à tout le reste, qu’il soit un arbre à part.
Là est la source du délice éternel.

PAROLE

Que votre vie soit comme un jardin !
Par Louis Pernot
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Un Dieu Big Brother ?

Dans la Bible, nous trouvons l’idée que Dieu voit tout. 
Ainsi le psalmiste s’écrie « Éternel ! (…) Tu me connais… 
Tu sais quand je m’assieds et quand je me lève… Quand 
je n’ étais qu’une masse informe, tes yeux me voyaient ». 
(Psaume 139)
Ce psaume nous présente un Dieu omniscient. Mais 
cette idée est-elle inquiétante ou réconfortante ?
Dans l’histoire du christianisme, notamment dans 
certains courants comme le puritanisme, cette 
affirmation a souvent été associée à l’idée d’un Dieu 
surveillant, à l’affût de nos fautes. Cette image a parfois 
marqué l’éducation, installant la peur et l’angoisse.
Dans son roman 1984, George Orwell dénonçait 
l’emprise des pouvoirs totalitaires sur les populations avec 
ce slogan « Big Brother is watching you. » Dieu serait-il 
un Big Brother, un surveillant guettant nos moindres 
faux pas, une tour de contrôle de chacun de nos actes ?  
Mais comment serait-il possible de vivre paisiblement 
sous un tel regard ? Car aucun de nous n’est irréprochable. 

Un regard de bienveillance en 4 dimensions

Or, tout au contraire, si Dieu voit chacun, c’est dans 
une infinie bienveillance dont nous pouvons souligner  
4 dimensions. 
Tout d’abord, les récits bibliques nous rappellent que 
tous nous comptons aux yeux de Dieu. L’histoire d’Agar 
illustre cela parfaitement : abandonnée dans le désert, 
rejetée par Abraham et Sara, celle que plus personne 
ne veut voir fait alors l’expérience spirituelle d’être vue, 
accueillie par Dieu. 

Et ce regard la relève. Ainsi aux yeux de Dieu personne 
n’est invisible, invisibilisé, oublié ou rejeté. Et c’est 
d’ailleurs je crois le sens profond du psaume 139. 
Ensuite, Dieu nous regarde à travers un prisme : celui 
de l’amour manifesté en Jésus-Christ. Ce regard de 
grâce nous est raconté par la parabole du Fils prodigue :  
le père court vers son fils et ne regarde pas à ses fautes.  
Au contraire, il le revêt d’une magnifique tunique à 
l’image de l’amour dont Dieu nous revêt. 
Ce regard de grâce a ceci de particulier qu’il efface tous 
les stéréotypes. Ainsi peu importe aux yeux de Dieu 
notre origine, notre condition, notre âge, ou toute autre 
caractéristique de notre identité. Comme le dit Paul dans 
l’épître aux Galates : « Il n’y a plus ni Juif ni Grec, ni 
homme libre, ni esclave, ni homme, ni femme car tous vous 
êtes un en Jésus-Christ ». (Romains 1.7)
Enfin, le regard de Dieu n’enferme pas dans le passé.  
Là où nous restons bloqués dans nos échecs, le regard 
de Dieu nous ouvre un avenir. Ainsi Jésus, face à la 
femme adultère, ne la réduit pas à sa faute, mais choisit de  
la renvoyer vers la vie et ses possibles. 
Mais si, malgré tout, notre cœur nous condamne, 
rappelons-nous cette parole de la première épître 
de Jean (3.20) : « Dieu est plus grand que notre 
cœur ». En Dieu, la vie est toujours plus grande que 
ce que nous voyons des autres et de nous-mêmes. 
Là où nous nous enlisons dans la faute, l’échec ou  
le regret, le regard de Dieu voit les possibles et nos chemins 
encore invisibles.

Il est bon que tu existes

Comme le résume magnifiquement le théologien 
Dominique Collin, le regard que Dieu pose sur nous est 
un regard qui nous dit : « Il est bon que tu existes ».
Aux baptisés (nombreux en ce temps du printemps et de 
l’été) comme aux jeunes qui confirment, nous voulons 
dire « Il est bon que tu existes ». Aux couples qui 
s’engagent dans l’aventure du mariage, nous voulons dire 
« Dieu se réjouit de votre amour ». Aux malades et aux 
personnes fatiguées, nous voulons dire « Dieu ne vous 
oublie pas » .
Oui c’est à transmettre ce regard de bienveillance que 
nous sommes appelés. Pour cela, puissions-nous nous 
regarder les uns les autres avec la même reconnaissance 
et joie.

Comment Dieu nous considère-t-il ?
Par Nathalie Chaumet
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L’ENTRAIDE

27 & 28 mars 2026 : 
une vente joyeuse !
Par Hélène Michelin
La recette n’est pas tout ! Heureusement, car elle n’a pas été 
à la hauteur des deux dernières années. Sans déduction des 
frais on frôlait les 35 000 €, cette fois-ci on est plus proche 
de 26 000 €. Mais ne nous désolons pas car il y avait une 
très belle ambiance, de beaux stands (17 au total dont  
6 invités extérieurs), le dîner du vendredi qui a fait le plein, 
le déjeuner du samedi animé aussi, suivi d’un spectacle de 
magie qui a ravi une quinzaine d’enfants avant le goûter. 
Réjouissons-nous donc ! Cette collecte va entièrement à 
notre entraide pour financer la formation des chefs scouts 
par exemple et diverses actions sociales. Un grand merci 
à tous les bénévoles engagés dans cet événement annuel.

Rencontre avec Gaspard Defferrière
Membre du conseil presbytéral  
et acteur du développement numérique de l’Étoile
Propos recueillis par Charlotte Mariaux de Serres

Foi et technologie : incompatibles ou 
complémentaires ?
À première vue, on pourrait les croire incompatibles. 
La technologie fait progresser la science, permet de 
mesurer et d’expliquer toujours davantage de choses sur 
notre monde. Mais pour autant, il reste des questions 
auxquelles elle ne répond pas - la création du monde,  
le sens de notre existence, les interrogations quotidiennes 
de l’être humain. Seule la foi peut y répondre.
Aujourd’hui, la technologie ne remet absolument pas en 
cause la foi. Bien au contraire : elle lui offre de nouveaux 
vecteurs pour faire entendre la Parole de Dieu, la diffuser 
et la faire vivre. Et ce qui me frappe, c’est qu’à une 
époque où la technologie évolue si vite et soulève autant 
de questionnements, la Bible porte des messages d’une 
actualité saisissante, plus pertinents que jamais.

Pourquoi est-il important qu’une paroisse 
investisse dans le numérique ?
C’est crucial pour la survie de la paroisse, et je pense 
que les pasteurs l’ont bien compris. L’engagement 
des fidèles se fait de plus en plus en ligne : le prisme de 
l’attention se déplace vers du contenu écouté, regardé, 
numérique. Il est donc essentiel que notre paroisse - et 
plus largement l’Église - soient présentes dans ces espaces 
pour y porter notre message, qui reste étonnament actuel.

C’est aussi une façon de rester moderne et connecté aux 
jeunes : aller sur le terrain qui leur parle pour qu’ils 
viennent à la paroisse.

Tu as été chef  scout et tu participes activement au 
groupe des jeunes et aux cultes du soir. Qu’est-ce 
que cet engagement t’apporte personnellement ?
Ma jeunesse a en grande partie été formée à l’Étoile.  
J’ai été chef scout, certes, mais surtout scout pendant 
plus de vingt ans. L’Étoile, pour moi, c’est des amis, une 
famille, une lampe sur mon chemin. Alors rester engagé 
pour rendre ce qu’on m’a donné, ça me semble tout 
simplement naturel.

En une phrase, que signifie pour toi être membre du 
conseil presbytéral aujourd’hui ?
Faire profiter aux autres des compétences que j’ai pu 
développer par ailleurs, apporter ma petite pierre à 
l’édifice et faire en sorte que la paroisse reste d’actualité. 

Consultant en stratégie et en intelligence artificielle, Gaspard met ses compétences professionnelles au service de  
la paroisse. Investi dans le développement numérique de l’Étoile, il est aussi très engagé auprès des jeunes. Il nous partage 
sa vision de l’engagement et d’une Église résolument tournée vers l’avenir. Gaspard incarne une génération qui transmet 
autrement.

Vous aussi, engagez-vous à l’Étoile !

Nous accueillons avec joie tout bénévole 
qui souhaite apporter son aide, 

mettre ses talents au service de notre communauté. 
Contact : secretariat@etoile.pro 

Cap sur 2027 !
Pour s’y préparer, pourquoi ne pas faire don à l’Étoile d’un 
carton de 6 bouteilles de vin (ou plus !), blanc ou rouge, 
extrait de votre cave ou acquis lors de vos visites chez des 
vignerons pendant vos vacances ou achetés sur des salons 
spécialisés… Objectif : remettre un stand de vins à la vente 
de l’Étoile.
Contact : helenemi58@gmail.com
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Week-end organisé dans les Cévennes 
les samedi 5 et dimanche 6 septembre 2026 
à l’occasion de l’Assemblée du Désert 
Par Charlotte Mariaux de Serres 

À la suite du succès de l’édition 2025, et à la demande 
générale, nous vous proposons à nouveau un week-end 
dans les Cévennes à l’occasion de l’Assemblée du Désert, 
qui aura lieu le dimanche 6 septembre.
L’équipe de l’Étoile sera heureuse de vivre avec vous ce 
temps fort du protestantisme. En famille, seul(e) ou entre 
amis, vous êtes les bienvenus !

Programme :
- Le samedi : rendez-vous à la gare de Sète, transfert 
jusqu’au lieu d’hébergement (Domaine du Lazaret),  
balade, dîner et soirée partagée.
- Le dimanche : petit-déjeuner, départ en car pour 
l’Assemblée du Désert, retour en car à la gare de Nîmes 
vers 18h.

Transports : 
Chacun achètera ses billets de train. Les horaires vous 
seront communiqués dès l’ouverture de la billetterie. 

Le coût pour le week-end (hors billets SNCF) :
•	 120 € / adulte (130 € en chambre seule)
•	 60 € / jeunes 10-25 ans et 40 € / enfant 

Ces tarifs comprennent l’hébergement, les repas du 
samedi soir au dimanche midi et les trajets en car.
Le coût de ce séjour ne doit en aucun cas être un 
empêchement à votre venue, une contribution du 
diaconat est possible. N’hésitez pas à nous écrire ou à 
contacter Nathalie Chaumet au 06 42 83 25 38.

VIE DE LA PAROISSE

L’Assemblée du Désert en quelques mots 

L’Assemblée du Désert est un grand rassemblement 
protestant qui fait mémoire des cultes clandestins 
organisés, principalement dans les Cévennes, après  
la révocation de l’édit de Nantes en 1685. Le mot 
« désert » renvoie à une image biblique : celle d’un temps 
d’épreuve, d’errance et de fidélité.  
Chaque année, le premier dimanche de septembre,  
10 000 à 15 000 personnes se réunissent au Mas 
Soubeyran, à Mialet, où se trouve le musée du Désert,  
dans la maison de l’ancien camisard Pierre Laporte dit 
Rolland. 
Plus d’informations sur www.museedudesert.com 

Pour des raisons d’organisation, la date limite des inscriptions est fixée au 15 mai.
Renseignements et inscriptions : secretariat@etoile.pro

La pasteure Nathalie Chaumet entourée des participants 
de l’édition 2025

Un grand moment communautaire et spirituel inoubliable, 
c’est ce que j’ai vécu en allant pour la première fois de ma vie à 

l’Assemblée du Désert, en septembre 2025 avec l’Étoile.  
Allez-y, cela vous donnera des forces pour toute  l’année !  

Louise Laïdi

En pleine préparation de ma profession de foi, j’ai vécu 
ma première Assemblée du Désert comme un moment 

profondément marquant, au cœur d’un lieu chargé de l’histoire 
des protestants de France que je rêvais de découvrir. Portée par 

la beauté des rencontres, la communion fraternelle et une foi 
vivante tout au long du week-end, je suis repartie le cœur rempli 

de gratitude, avec une seule hâte : revenir l’année prochaine. 
Amandine Caulier

«

 » 
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Activités théologiques

HISTOIRE & FORMATION

Partage biblique 
C’est comme une étude biblique avec plus de convivialité 
et de discussion. Vendredi 5 juin de 14h30 à 16h. 
Par le pasteur Louis Pernot

Foire aux questions 
(en direct sur YouTube chaque mois)  
Retrouvez les pasteurs Nathalie Chaumet et 
Louis Pernot pour un échange une fois par mois,  
les mercredis 20 mai et 24 juin à 18h30. Vous pourrez 
poser toutes vos questions en direct ou les envoyer à l’avance à  
secretariat@etoile.pro

Étude biblique (chaque mois)
Un moment privilégié d’échanges pour ceux qui veulent 
approfondir leur lecture de l’Évangile selon Thomas. 
Par le pasteur Louis Pernot

Les entretiens de l’Étoile 
(chaque mois)
Entretien d’un pasteur avec un invité autour 
d’un sujet d’actualité. Une bonne manière de 
penser sa foi autrement que par la prédication, 
dans l’accueil, l’ouverture et la réflexion.  
Disponibles en podcast et en vidéo

En vidéo sur www.etoile.pro et sur YouTube

Mitoyenne au temple se trouve la jolie chapelle que 
nous aimons bien. Nous y célébrons le culte des enfants, 
celui du dimanche soir, et certains baptêmes en petit 
comité. Lieu spirituel et chaleureux, elle a été longtemps 
un hall de passage peu accueillant.
Elle était à l’origine dédiée aux 
catéchismes. Le pasteur, dans la 
cathèdre monumentale encore 
présente, présidait. Les plus anciens 
se souviennent du pasteur Herdt 
faisant chanter les enfants en tapant 
sur la table avec une grande règle 
en bois. Ces cantiques étaient 
accompagnés par l’harmonium 
acheté pour cet usage, et qui a été 
restauré et qui se trouve maintenant 
sous la chaire du grand temple.
La chapelle est éclairée par trois 
verrières, vitraux provenant du 
premier temple de l’Étoile qui se 
trouvait de l’autre côté de l’avenue. 
Devenu trop petit, il fut démoli pour être remplacé par 
celui que nous connaissons, n’en demeurent que ces trois 
vitraux réutilisés là.
Cette utilisation pour les catéchismes ayant été 
abandonnée petit à petit, la chapelle s’est trouvée munie 
d’une grande table faisant toute la longueur, mise sur  
le côté, et on l’appelait alors la « sacristie ». Les mariés 
se retrouvaient là avec le pasteur pour signer les registres 
avant la cérémonie. Mais cette salle était devenue 
inhospitalière, mal éclairée, elle avait été badigeonnée 
uniformément dans un blanc cassé brillant, du plafond 
jusqu’au bas des murs, le sol en ciment ayant été peint 
en gris. Finalement, elle ne servait plus que de lieu de 

passage, sorte de corridor entre le couloir d’entrée 
et la salle Robert. Aucune réunion ne pouvait s’y 
tenir vraiment à cause de la résonance pénible qui la 
caractérisait.

Vers les années 2000, avec le projet de 
repeindre la chapelle, les ouvriers en 
grattant les murs découvrent que les 
bas-lambris étaient à l’origine peints 
en faux bois, comme les poutres 
structurant le plafond, entourant 
des caissons alors peints dans un 
bleu tout à fait étonnant. Malgré 
le surcoût non prévu, le Conseil a 
décidé de rendre la chapelle dans 
cet état d’origine. Résultat tout à 
fait magnifique, mais pas parfait !  
En effet, restait le sol en ciment très 
laid, générant une résonance pénible, 
que l’on avait tenté de réduire par 
la pose de panneaux phoniques 
efficaces mais peu esthétiques. 

L’éclairage, quant à lui était insuffisant. Et la chapelle 
encore lieu de passage inutilisé.
C’est notre conseil en architecture, Christophe 
Benoist-Lucy, qui nous a fait voir le potentiel de ce 
lieu, et a conseillé de remplacer le sol par du parquet, 
(réglant du coup le problème phonique), et repenser 
l’éclairage. Cette fois, la chapelle redevenait un lieu 
tout à fait agréable et utilisable, à la fois spirituel et 
chaleureux.
La chapelle a été remeublée comme un petit temple, 
elle sert donc pour les cultes des enfants, du dimanche 
soir et d’autres événements. C’est un lieu où l’on se 
sent bien.

La chapelle du temple de l’Étoile
Par Louis Pernot
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Culte chaque dimanche à 10h30 à l’Étoile, à suivre aussi en direct ou en replay.  
Prédications disponibles en formats texte, audio et vidéo sur www.etoile.pro

Garderie à votre disposition hors vacances scolaires. ✠ Culte avec Sainte-Cène 

03 : Louis Pernot. Culte du soir à 18h30 

10 : Nathalie Chaumet. Éveil et école bibliques, 

catéchismes.

17 : Louis Pernot

24 : Culte de Pentecôte avec Louis Pernot ✠  

31 : Nathalie Chaumet 

 
07 : Culte des confirmations avec Nathalie Chaumet  

et Louis Pernot, journée d’offrande ✠ Éveil et école 

bibliques, catéchismes. Culte du soir à 18h30  

14 : Louis Pernot

21 : Culte de fin d’année avec Nathalie Chaumet   

28 : Nathalie Chaumet

JUIN

JUILLET

05 : Nathalie Chaumet, Abraham 

12 :  Nathalie Chaumet, Sarah et Agar

19 : Nathalie Chaumet, Isaac

26 :  Louis Pernot, Rebecca

Pour suivre nos actualités, abonnez-vous à notre newsletter hebdomadaire sur www.etoile.pro/bienvenue  

 
02 : Louis Pernot, Jacob

09 : Louis Pernot, Lea et Rachel

16 : Louis Pernot, Bilha et Zilpa

23 : Nathalie Chaumet, Joseph

30 : Louis Pernot, Moïse

AOÛT

CULTES & MUSIQUE

Programme des cultes

Agenda musical
Concert proposé par l’association  
« Les amis des grandes orgues de l’Étoile »

Samedi 27 juin
Concert-promenade St-Séverin - Temple de l’Étoile  
par les étudiants organistes du Conservatoire National  
Supérieur de Lyon
16h à St-Séverin
20h au temple de l’Étoile

MAI Les prédications des cultes des mois de juillet  
et août porteront sur le thème « les matriarches  
et les patriarches » (pas de culte du soir en été)
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Donner à l’Étoile
Les dons à une association cultuelle sont 
déductibles de l’impôt sur le revenu à 66 % 
dans la limite de 20 % du revenu  fiscal.  
Une entreprise bénéficie  d’une déduction 
fiscale de 60 %, dans la limite de 0,5 % du 
chiffre d’affaires ou 20 000 euros.

- Dons en ligne sécurisés et virements 
directs sur www.etoile.pro

- Prélèvements automatiques 
(contacter le trésorier).

- Chèques à l’ordre de  
l’Association cultuelle de l’Étoile.

(Ou bien, chèque à l’ordre de la « Fondation de 
l’Étoile » pour les redevables de l’IFI, déductible 
à hauteur de 75 % dans la limite de 50 000 €).

Temple
54-56, avenue de  
la Grande-Armée 
75017 Paris  
01 45 74 41 79 
etoile@etoile.pro
www.etoile.pro

Pasteurs
Nathalie Chaumet
06 42 83 25 38
nathalie.chaumet@etoile.pro

Louis Pernot 
06 88 88 04 44
louis.pernot@etoile.pro

Présidente du conseil presbytéral 
Louise Laïdi 
presidente@etoile.pro

Secrétaire générale
Charlotte Mariaux de Serres 
01 45 74 41 79 
secretariat@etoile.pro 

Assistant pastoral 
Raphaël Georgy 
06 13 53 52 53 
raphaelgeorgy@gmail.com

Organiste
Liesbeth Schlumberger 
06 82 40 73 85
organistes@etoile.pro

Nous contacter
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Avis de péril !
Par Louis Pernot

Enfin, il n’y a pas de panique à avoir, ou pas tout à fait : notre paroisse va 
bien... la communauté est formidable, engagée et sympathique, et (ce qui n’est 
pas si fréquent dans notre Église) en croissance (40% de donateurs en plus en  
10 ans). 
Mais c’est le temple lui-même qui a quelques petites difficultés - et même 
plutôt importantes en fait. La façade sur l’avenue en style gothique laissant 
tomber des pierres sur les passants, nous avons dû sécuriser en purgeant tout 
ce qui risquait encore de tomber, la laissant dans un état misérable et mutilé 
(et il en tombe encore).
Et donc obligation de restaurer cette façade. Plusieurs entreprises sont 
contactées, mais le coût sera de toute façon important : plusieurs centaines 
de milliers d’euros...
Cette maison est la nôtre, elle est la vôtre. Alors engagez-vous et rejoignez  
la communauté de ceux qui veulent construire l’Église pour demain en étant 
(ou en devenant) donateur ou donatrice !
Merci ! Et Jésus étant mort pour nous, que notre Église vive pour lui !


